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NOTES BIOGRAPHIQUES 
SUR LES AUTEURES 

Jeannine Bugain est originaire du Cameroun. Elle est détentrice d'un 
doctorat en sciences politiques de l'Université de Montréal. Elle a une longue 
expérience en consultation pour le développement international, acquise avant 
son entrée au comité international des femmes africaines pour le développement, 
le CIFAD. Elle est actuellement secrétaire-générale du CIFAD. 

Marie-Andrée Couillard est professeure adjointe, au département d'an
thropologie de l'Université Laval. Elle a obtenu les diplômes suivants : B.A. 
University of Hawaii; M.A. Universiti Sains Malaysia; Ph.D. Université Laval. Elle a 
séjourné 6 ans en Malaysia entre 1975 et 1982 et elle a été directement impliquée 
dans un projet de développement rural pour les femmes et les enfants, 
subventionné par l'UNICEF. Elle a publié un livre sur la sculpture sur bois et les 
transformations sociales vécues par un groupe d'horticulteurs sur brûlis du centre 
de la Péninsule malaise et divers articles sur la société malaise et les rapports 
sociaux d'antan. Sa thèse de doctorat porte sur les rapports hommes-femmes 
chez les paysans malais du nord de la Péninsule malaise. 

Huguette Dagenais est professeure d'anthropologie à l'Université Laval 
depuis 1976. Elle a une maîtrise en anthropologie (Montréal, 1969) et un doctorat 
en sociologie (Paris, 1976). Elle a été la première coordinatrice du Groupe de 
recherche multidisciplinaire féministe (1984-1987) et elle est actuellement 
directrice de la revue Recherches féministes. Elle a réalisé plusieurs recherches 
féministes au Québec et aux Antilles; elle poursuit présentement une étude 
comparative entre Guadeloupe, Haïti et Trinidad. Elle s'intéresse particulièrement 
aux questions de méthodologie et d'épistomologie et elle est l'auteure de 
plusieurs articles. 

Sylvie Desautels est coordonnatrice au Cinquième Monde. Elle a une 
formation en droit et une expérience de travail en éducation populaire dans la 
région de Montréal. 

Gaétan Drolet est conseiller à la documentation à la bibliothèque de 
l'Université Laval. Il a fait un baccalauréat en anthropologie à l'Université Laval et 
une maîtrise en bibliothéconomie à l'Université de Montréal. Il a publié plusieurs 
articles dans des revues de sciences de l'information. Il collabore actuellement à 
la préparation du Guide du chercheur débutant, le premier ouvrage de langue 
française à être publié par Oxford University Press; il y traite principalement des 
aspects méthodologiques de la recherche documentaire. 

Hélène Guay est étudiante à la maîtrise en anthropologie à l'Université Laval. 
Elle est membre du Groupe d'études inuit et circumpolaires (GETIC). Elle prépare 
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un mémoire sur la socialisation des filles et la spécificité culturelle des catégories 
sociales de sexe dans la société inuit. 

Cynthia King, Lucie Bazinet et Sharon Sholzberg-Gray sont respec
tivement coordonnatrice du Programme Outre-mer, membre du Bureau de 
direction et directrice de Match International. 

Marie France Labrecque est détentrice d'un Ph.D. de City University of New 
York (1982). Elle enseigne l'anthropologie à l'Université Laval depuis 1977. Elle a 
surtout travaillé au Mexique (Puebla, Yucatan). D'abord concernée par l'éco
nomie politique de la paysannerie mexicaine, elle s'est ensuite penchée sur la 
condition des femmes de la campagne dans le développement. Elle s'intéresse 
également aux femmes amérindiennes du Québec. 

Andrée Michel est sociologue. Elle a été directrice du Groupe d'étude des 
rôles des sexes, de la famille et du développement humain du CNRS à Paris et 
elle est membre du Comité de rédaction de la revue Nouvelles questions 
féministes. Elle est l'auteure de plusieurs ouvrages portant sur la famille, le travail 
féminin, le sexisme et, ces dernières années, sur le développement et la 
militarisation, dont Femmes, sexisme et sociétés (1975), Les femmes dans la 
société marchande (1978), « Multinationales et inégalités sociales de classe et 
de sexe», dans Current Sociology (nü 1, 1983) et «Le complexe militaro-
industriel et les violences à l'égard des femmes » dans Nouvelles questions 
féministes (n° 11/12, 1985). 

Mireille Neptune Anglade est née en Haïti en 1944. Docteure en sciences 
économiques, elle est actuellement consultante pour l'intégration des femmes au 
développement économique. Elle travaille à Montréal et à Port-au-Prince. Elle a 
écrit de nombreux articles sur les conditions d'existence des femmes haïtiennes 
et le rôle que jouent celles-ci dans les différents secteurs de l'économie. Elle a fait 
paraître en 1986 L'autre moitié du développement, à propos du travail des 
femmes en Haïti. 

Eva Rathgeber a obtenu un doctorat en éducation comparée à la State 
University of New York en 1981. De 1982 à 1987, elle a travaillé au Centre de 
recherche pour le développement international (CRDI) comme administratrice du 
programme Science, technologie et énergie de la Division des sciences sociales. 
Depuis avril 1987, elle est la coordinatrice du groupe Femmes et Développement. 
Le Groupe joue deux rôles essentiels. D'abord, il répond aux besoins du CRDI en 
diffusant de l'information et en donnant des conseils sur les questions soulevées 
par l'intégration des femmes au processus de développement. En second lieu, le 
Groupe élabore et administre des projets de recherche dans des secteurs 
d'activité qui ne sont pas couverts par les autres programmes de financement du 
CRDI. 


